
190 LA SEÉMÂINý RELIGiEUSE

te.rribles év'énen>enîs ne dàatènht'pour a'itisi dire que d'hier, pu:ns.
qu oqi ne suis- enicoreqi'ûsuE44vel~s, a ~

pluùsieurs ap'née' de d ùid Èànée poËtë à Porte àVeC" ùnpêteu
fut-téh'Iè*ln de ces horreurs, et en cominérce intime avýec Iui1
Obligé -de -fuir le repaire de ces brigands, ;ýdorateurs dé 'la'Rai.;
Son, il a passé les plut, belles annéès de sa vie dans un -exil, 41ià
les Canadiens ont pu adoucir, tant leur hospitalité, est large et
cordiale; mais lui né s'est jamiais consolé de se voir ôbIi,ýé de
manger le pain du proscrit, loin de la belle France changée en
un désertpar des frères que Satan avait transformésen. mous-
treà -plus redoutables. que les panthlères, et Les tigres 1 Combièn.
de fois les élèves du Petit Sémninaiùe de-Québec ont tressailli au,
son dle sa voix, d'ouce-et harmionieuse, eiitonnaùt tout-à.*coupï au
milieu.-du silence habituel qui suiLle -moment le plus ,ag.ugste
de!-nos- sacrés mystères, peêndant la messe--de' comm4~naýjité quftl
entendaitzsouvent, seul au choeur: de l'ajcienne- 1,frapgl, »wn
cautique..au. Dieu.de'l'.Euch.aristie oit à,laYire sa M tre..qii
honota Aonj ours d'ý -ne .piété vraiment, ffihie..

tdeis jem'aperçois crue-je me laisse -entra^ner. malgré- moi;
ces. réminiscences d*un paýsé déjà loin ne peuvent ùvbir 964~r
toi, beaucoup d'iniérÔL, et il vauXt' Mieux te-1aisseDt.;à4es-.tuiideè;tu
prendre.ta part des récréations si nécesaires à t.on âge:

Au revoit.,

Saint Beno1t-Josepht Labre

Né à Amettes en 17Ï43, mort à Rome en 1783. Canonisé le 8 décembre 181

Steet fin)

Q, 1g voýai laffps gnde partie. du joiw et souvent de la
*nUit4 daps les Eglises. devant l'image de1à Madone~ . du ~(s
,de Jésus exposé publiquement sur les autels. On.l
cue de çcela3 ie Pauvre des Quarante-Heures, le tàid P<îV'e

-Pendant. les dernières anniées de sa vie,. ilfréquenta -dýup_
manière spec'iale l'égl-ise Notre-Iime des Mô6n;s, , e~a
souvent à Sainte-NMarjeÜ''S» -4r

Benit, voulait par ses motfca n hé , roïques, eXp)IEr autant
guil le *pouivait, les iniquités sans, nombre, des péch'eu-. Cè
ppuM~'uoi il.alla lusqu'à.ed irer sut son corps lé _plîi ceý 'con-
tinuel d'un cilice vivant, dont il1 ne ténait 'qu'àý'1lii dé se d6bar_


